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Nyctolherus travassosi / ji . SP. ,
CILIE PARASITE D OLIGOCHèTE DU BRéSIL,

par A . MARQUES DA CUMIA et CéSAR PINTO.

*>
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En decembre 1926 , le Pr Lauro Travassos apporta d’Angra dos
Beis, dans I Elat de Rio de Janeiro, un exemplaire de michocucu
(Glossoscolex wiengreeni Miclil .) , mesurant à peu près i ,'3o mm .I
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Hu premier type eSt plus grosso ol plus courlc, son noyau cst
rond, ellc mesure /io M dc long, flagellum compris, sur 3 n He .

• large nu niveau Hu noyau (lig. T) ; In forme He Tnutre type esl
un pen plus longue el ólroitn, elle mesure, flagellum compris
4 » ) |i He long sur 1-1 /a u He large nu nlvcnu Hu tioynu ; eelui-ci
esl allonge Hans le sens Hu corps Hu Klngelle (fig. 3). Dans les
Ucux ens, le blé pliaroplasle esl, logé près Hu noyau. Nous n averts
pas vu dc formes rondes, aflagellees, Hu pnrasile, ni He Trypano-
somes mélncycliqucs ; Tnbsence He ces derniers explique pent- i‘ -
èlre l insuccès Hos experiences He frnnsiuisssion par Jes Mouche3.r
Che* les Lynchia, élcvécs an Inboraloirc el qui avaient pique Hes
Pigeons non infectes par le Trypanosome, nous n ’avons jamais
observé la presence dc Flagelles dans le tube digeslif . Nos expé-
lienees de transmission du Trypanosoma hannai par les Lynchia
furent interrompues par la mort. du Pigeon infecte.

( Institut Oswaldo Cruz.)
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iQUELQUES ASPECTS ÉVOLUTIFS DU Trypanosoma cruzi
DANS L’lNSECTE TRANSMETTEUD,

par CARLOS CHAGAS.
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Dós le commencement de nos etudes sur le Trypanosoma cruzi
nous - avons nolr' 1’existence de deux aspects morpliologiques
bien definis dans le sang des Vertébrés. ;

Dans Tun des cas, le Trypanosome esl effilé, le plasma mince,
le noyau long, en bande, occupant à peu près le quart de la Ion-
gueur du parasite, le blépliaroplasle spherique, ties proche de

• 1’extrémité postérieure. Cette forme du Trypanosome se carac-
térise encore, quand on Tobserve frais, par la remarquable vi-
tesse des mouvements, executes périodiqueinent et fréquemment
dans une seule direction, en ílòche, d ’oii resulte le rapide passage
du parasite à travers le champ microscopique.

L’aulre aspect montre un Trypanosome dout le plasma est
plus large, le noyau plus ou moins ovale, le blépliaroplasle tou-
jours plus volurnineux que dans Taspect antérieur, el exactement
situé dans Textrémilé postérieure du Trypanosome. Dans cette
forme, les mouvements sont plus lenls, toujours serpigineux :
e’est par Jes mouvements que Ton distingue iminédiatement les
deux modalités du parasite.

Dans ces deux cas, le Trypanosome présente un long flagelle
libre et une membrane ondulante, dont les ondulations sont
mieux définies chez la forme large du parasite.

BIOLOGIE. COMPTER RENDUS. — i027 « T* XCVII.
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II oet inulilo do répéter iol d’emires délolls ínorphologiques,
déjA dócrils duns dos publications anlérieures, mnis nous ju-
geons t\ propos do rnppeler quo, dès 1c commencement, nous
uvons inlerprété la dualitó morphologique du Trypanosome dans
lo áang dos Verlébrós cornme l’exprcssion dc différenciations
soxuollo» de co parasito. Nous admetlions alors que la forme
cf íiléo représontait 1’ólément mAle ct la forme largo rélcmont
fomello . D’aillours , la vitesso dos mouvements et la chromatinc
plus abondante, deux caraclcristiques do la premiere forme, s’ac-
oordent bien avoc notre interprélation biologique.

Notre interprélation des fails observes nous
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í\ A\ , • rapproohe dc quel-
ques protozoologisles de lecole de Schaudinn, qui n’hesilent point ,

à admottre Texistence de sexes séparés pour ce groupe de Fia-\r>
gel tés , avoc le phénomène corréíatif de la fécoridation , tout
divergeant des autres écoles , qui n’admettent, chez les Trypa-
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nosomes, que Io cycle asexué avec multiplication indéfiníe, mais
sans renovation spécifique du plasma. Dans d intéressants tra-
vaux, Brunipt, en souscriva.nt à celle dernière opinion, inter- 1
prète les formes à noyau long, rencontrées dans 1c sang ci con- •

sidérées par nous comine des 'trypanosomes males, ains? que ^les formes identiques ou comparables observées dans l’intestin I
de 1’lnsecte transmetleur coinme des formes de transition, et les
dénomme formes métaeycliípies.

Voilà , rapidement synthétisés, les points' de vue actuels,
Cependant notre interprélation est fondée sur des fails , obser-

( vés dans le cycle évolutif du parasite. Dans nos premiers íra-vaux sur cette matière, nous avions déjà souteiiu (pie ce parasiteréalise dans l’lnsocle deux moda li les dislirictes devolution. Dans
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la premiere, tout à fait ídenlique à cello ( ( tio nous avons observée
dans toutes les cultures artificielles, le Trypanosome réaliserait,
solou nous, un simple phénomène de division, et alteiudrait,
api ès diverses pliases inlermédiaires, lo sla < le do crithidic, qui,
Selon Lutz, pout élre inlerprété com me la phase Inrvaire de ce

>
'

« ;• parasite. Dans la seconde, il so réaliserait une féoondation entre
les organismes sexués du sang pt, après quelques phases intermét
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cycle ecrhit représenté par lea formes
/ypanosomiques, logecs (inns l’intestiii postérielir, et dénom-

/fnées par le l> r Drumpt formes rnelaeycliques.
^ dependant, des eludes réeentes out modlfié hotre opinion

pnjet du cycle dc co parasite dans l’lnscctc transinclteur. Les
laits les plus imporlanls, et que nous pouvons deja mentionner

sent le.s suivanls : dans quelques experiences d’infcction de
1 riatotna nous avons observe dcs figures parasitnires, que nous
interprétons coinnie uno fécondation entre les formes sexuées du
sang (fig. i ). ll 801811*1108 diflicilc do les interpreter d une autre

4res, le dernier Blade de ceI
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t ' Jmanière, non seulemcnt parce que les aspects observes sont tròs
expressifs, mais aussi parce qu’elles obéisscnt à un certain déter-
minisme, jusqu’à présent encore mal fixe. Par exemple, les figures
que nous avons considérées comine représentant une féconda-
tion, ne sont obtenues que dans certaines conditions spéciales, à
savoir, seulement dans l’infection de Triatoma megista dans cer-
tains Vertébrés.
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vTrès importante pour la connaissance cxacte du cycle du para-
site est la recente verification de fins Trypanosomes (fig. a et 3)
isoles, ou quelquefois aggloméréd, dans 1’intestin moyen des In-sectes. Ici , les figures parasitaires, observées /12 lieures après le
repas infectant, different tout à fait de toute figure observée jus-
qu’ici dans le tube digestif de Triatoma et n’ont rien i\ faire
avec les processus métacyclrques de Brumpt. Or
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. 'ces parasites
ressemblenl à ceux, que nous avons trois íois rencontres dans *

les glandes salivairos de Plnsecte et leur sont surement iden-tiques. l)’ou viennent done ces parasites el quellos sont les for-mes qid les precedent ?
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Nous conlinueroilti nos rochrrches|i < Mir cclnircir cntnplètemcnl

Le l )f ( ionics de Faria
on unirc Iml , mnis nous

le cycle (111 I i ypnnosome dims II nsecle.
poursnil dcs linvnux slmllaires, dims

* possédon» drjft quelquCs aspects piunsilnit cs,
«hides précódanl immcdinlrmriil
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precedent e. l repi ésenlenl In liilil l ipli-
siivoir , d ooeiiwles. I’oul ccla estcation do formes íéeondées, ii

possible, ni« is nous no
II faul encore insislcr

pouvons pus I H íí I í IIKT.
sur lo foil <» j

cpio, jtisquiri , il n a etc pos-sible d oblonir cos formes panisilairos quo cliez des Inaectei
«dultes, mais jamais cliez des lurves oil cliez des chrysalides,. quoiqne rinfcction purasilaire soil de meine origine.

ISons croyons, cl
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voiei noire conclusion la plus imporlante,
quo ces formes do Trypanosoma cruzi soul dcs formes inocu-lables par la piqure de Hnsecle.

II rcsulle de ces vérifications que nous ne considérons plus les
formes inelacycliques comme des slades terminaux du cycle,
inais nous les inlerprélons aclucllement coinme une multiplica-
lion asexuée des formes males du sang dans le tube digestif de
1 Insecte. A ce propos il y a une verification , faite par le Dr Faria ,
dans un milieu de culture gélalineux. Il s’-agit d une vieille cul-
ture, ou la différencialion morphologique de ce Trypanosome est
absoluinent nette, car on y vérifie des formes toujours arrondies
à plasma bleuâ tre, à côté de nombreux Trypanosomes métacv-
cliques, et d aulres formes, *aussi arrondies mais ;t plasma rosé,
plus riche en chromaline. Nous n’hesitons point à croire que,
dans ces cultures, les formes a plasma bleuâtre représentent des

• elements femelles et les autres dcs elements males.
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Le l ) r ( ionics de Faria a observe aussi , dans de vieilles cultures,
Ires originale, qui a alii ré noire atten-

i

June forme parasilaire
lion parce qu’elle est exlremeinent scinblablc an\ microgametes
de la Crowazrkia ; dans les preparations du l)r Faria, nous avons
observe une ligure assez suggestive , qui scmble indiquer un phe-
nomèiie de fécondalion. II se pent bicn que , dans les milieux de
culture, le cycle sexuc de ce
que nous axons verifies cliez la
celui des Coccidies.
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Trypanosome soil semhlable au cycle,

l ,rnma:el, i« , el assez comparable à%
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les nouvelles verifications,
etc malheureusement interrompue
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nous publierons
a ce su jet , dont Fétude a

pendant quchjuc lemps.
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